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un jeune Anglais va H aux pas d’une mystérieuse voyageuse 


8 ACHETEZ AUJOURD'HUI 
Les miltèurse hotia, lee malloets reportages 
16 pages en héliogravue 15 fr, 


5° Année. = 


N° 948. Epiphanie, 


Le train de lexil est en Suisse 


LEX-ROI MICHEL 
'A PLUS QU'UNE PENSÉE 


M. R. SCHUMAN A VISITÉ LA N 
LORRAINE EN CAMION RES 


pour M. R. Schuman 
Les mesures! MAINTIEN DE L'ABATTEMENT 


FINANCIÈRES 
PROPOSÉES 
PAR LE R.P.F. 


pour les artisans à 60.000 fr. 


INQ scrutins : tel est l’objet du débat d'aujourd'hui 

{ à l’Assemblée. Encore n'est-il pas certain que M. 
Robert Schuman n’en provoque pas une sixième. 

Le bruit courait ce matin, en effet, que le président du 
Conseil pourrait poser la question de confiance sur l'en- 


isa fiancée Anne 


BUCHS (frontière suisse), 5 décembre. 


d LA inan CE EN 5 REPRISES 
| El peut-&tre même en 6... 


. 
1 
| d'un emprunt * de reconstruction et 
| de rééquipement national de 200 | 
milliards ; 
2° Les titres de cet emprunt 
seraient nominatifs et librement 
cessibles sous réserve du paiement 
À de certains droits ; 
3° Ce serait un emprunt à 5 %, 


cos 


dont 3 % d'intérêt et 2 % d'amor- 
tissement ; 

4° La souscription ne pourrait 
entrainer la revision des bases de | 


l'impôt de solidarité ; 
| SP Les souscri sertient dt- | 


san de l'impôt sur le revenu 
windre le cinquiè- 


monnaie spéciaie 
d'un montant de cent millia 
environ pour le service des inté- 
rêts figurant au budget général: 
7: Les établissements bancaires 
nationalisés pourraient échanger | 


actuelle d'une 


| 
5°" Une nouvelle tranche de 100 | 
milliards, également prélevée sur 
la circulation 
créée le 31 décembre 1948 pour le | 
service des intérêts du budget 
1949. 
t 9° A partir du ler mars 1948, le | 
xouvernement  soumettrait éven- 
fuellement à l'Assemblée un pro- 
jet de prélèvement pour couvrir | 
[in différence subsistant entre le 
montant des souscriptions et le 
plafond de cents milliards, 
| si celui-ei n'ét teint. 


LE TEXTE 
INTÉGRAL 
DU DISCOURS 
DE GAULLE 


1 Il faut produire plus, mieux 
s et plus vite ; 


2 Patrons et ouvriers doivent 
= être associés au sein de 
l'entreprise ; 


La rémunération doit être 
= proportionnée au rendement 
de l'entreprise ; 


Le syndicalisme doit être 

= lavé à fond de toute poli- 
tique ; 

Les représentants des ac- 

= tivités françaises ont leur| 

Ca au Conseil de la Républi- 


A visite du premier résistant, 
favorisé par quelques rayons 
de soleil perçant la brume 

légère et bleutée, fut semblable à 
toutes celles qui sont désormais 
familières au peuple français. Le 
général se rendant à la préfecture 
cn uniforme, debout dans la voiture 
du préfet, répondant de son geste 
familier aux ovations des Stéph: 
nois, la foule qui se presse pour lul 
serrer la main, l'éclat des buffiete- 
ries militaires et des pavois, la 
masse imposante des délégations et 
des groupements ouvriers de toutes 
les régions de France, tout cela ré- 
vèle à la fois la vivacité du senti- 
ment populaire et le prestige de 
| de Gaulle. 


semble du projet de prélèvement exceptionnel, dans le 
cas où la majorité obtenue par le gouvernement, sur l’un 
quelconque des cinq articles en question, lui paraïtrait 


trop réduite. 
les pronostics accordent 
légère majorité à 


M. Schuman. 
En tout état de caus, L 
que d'être encore assez long. C 
seul le premier article a pu 
une longue discussion ayani 


précédé 
par 308 voix contre 
tien de 


scrutin qui, 
a sanctionné le mai 
l'abattement pour les a 
60.000 francs. 
Les arguments, certes, ont été épui- 


quand l'élo- 
les défenden 


quence de ceux qui 
s'inspire de préoccupations électc 
fère, démagogiq 


après que M 


tribune 


discours. 
les phrases essentielles 
M. Badier : « Le R 


R. vote la con- 


4 


votera contre là confia: 
de faillites me 
prises. » 

M. Charles Lussy : « Le parti so- 
cialiste votera la confiance, parce que 
les artisans et petits commerçants 
que l'on prétend défendre, sont ceux 

le plus de la fail 


Je suis contre le pro- 


jet parce que le 
dans le gouffre du déficit. Vou: 


que vous prenez l'argent où il est 


Mais vous ne faites ainsi que ruiner 
l'économie française » 
Lecourt 


gouvernement de 1 
èvement exception 
in emprunt. C'est 


quoi le MRP. l'approuve » 
M. Paul Reynaud (ind.) 

je donne au gouvernement 

confiance, il ne n 


allez done éponger ! Parfait » 

» Vous espérez ainsi que les per- 
sonnes imposées freineront leur train 
de vie. Mais vous oubliez qu'un bud- 
get moyen est presque entièrement 
consacré, aujourd'hui, à la nourritur 

» On demande à l'Assemblée de se 


LE SIEGE DE 
«FORCE OUVRIERE» 
RUE BOUDREAU 


Au cours d'une réunion, qui s'est 
tenue hier soir, le comité directeur de 

Force Ouvrière » a décidé d'instal- 
ler les services du nouveau groupe- 
ment 3, rue Boudreau, près de l'Opéra, 
dans un immeuble précédemment 
occupé par les services du ministère 


du Commerce 
VOIR PAGE 3 


dangereuse pour s 
côté, MM. Schauffer et 
é (P.RL.) avaient annoncé 


Cet après-mi 
agriculteurs et sinistrés 


a repris à 15 heures, pour 

Assemblée de se pro- 

s agriculteurs non soumis à 
les bénéfices agricoles. 

prélèvement 

alteurs victimes de 


du prélèvement 


membres d'une exploita- 
a lale agricole. 
Maintien du prélèvement. 
es « petits » sinistrés 
Amendement Michaut : possibi- 


prélèvement 
Etat à concur- 


La Commission des 
Affaires étrangères 
va se documenter 
sur les accords 
franco- américains 


je vœu que toute 
3 onnée au gouvernement 
français pour qu eles fonds du compte 
spécial soient affectés à la reconstruc- 

n et à la modernisation de notre 


ommissai 
reproché au 
au 


s communistes 


ssion aurait 
de demander 
de lul transmettre | 
et délai la traduction 
le aurait, en revanche 
voix contre 14, une 
propositio M. Jacques Duclos 
tant le gouvernement à publier 
rgence tous les textes relatifs aux 
ords franco-américains. 


AU CONSEIL 
ECONOMIQUE 


Le Conseil économique se réunit de- 
main. au Palais-Royal, pour renouve- 
ler son bureau. Celui-ci avait été élu 
pour la première fois, le 26 mars 1947 


nimité 


repoussé. 


Sn que #: 


Lars Sr ed Pramis 
us fs : 


LES ATTENTATS 


SE SUCCEDENT 
EN PALESTINE 


JERUSALEM 


Dans le port de New-York fRECEMEN UDC 


€ présiden? ! 
Le 
accompa- 

gné de M. Jules 

ministre 


de nos départe- 


ments de l'Est. 
Dans la bonlieue 
messine sinistrée, 

le chof du gou- 
vernement dut 
utiliser, pour 
Poursuivre sa vi- 
site, une voiture $ 
emphibis 


un cargo embarquait 


BAO DAI EST ARRIVE 
A GENEVE 


GENEVE, 5 janvier. — L'ex-empe- | 
reur Bao Dai, qui est arrivé à la gare 
de Genève cette nuit, était accompa- | 
gné par son cousin, le prince Vinh | 

M. Xavier de Gaulle, consul de 
France à Genève, et M. Koenig, qui 
représen! ambassade de France à 
Berne, l'ont salué à son arrivée. 

'ex-souverain a confirmé qu'il ren- 
contrerait M. Bollaert. 


Aussi l'émotion soulevée lorsque 
le général posa la première pierre 
du monument aux morts et répondit 
aux ovations en remerciant Saint- 
Etienne de l'avoir invité n'étonne- 
t-elle pas, même dans cette ville 
où les communistes furent puissants, 

En ce même hôtel de ville où se 
déroulèrent des scènes d'émeutes, le 
mois dernier c'est un assaut ami- 
cal donné aujourd'hui: celui du vin 
d'honneur à la suite du général. Des 
resquilleurs parviennent à s'infiltrer 
en nombre, de sorte qu'à I 
banquet, devant les rem 
salle archicomble, les portes se fer- 
ment devant MM. Louis Vallon, Mal- 
raux et Claude Mauriac -qui se di- 
rigent vers un restaurant voisin. 


C'est aussi dans ce même hôtel 


de ville que les mineurs remettent 
au général une lampe portant cette 
inscription touchante: € Au général 
ĉe Gaulle qui nous éclaira pendant 
les ténèbres >. 

Pour le discours de l'après 
c'est sous un soleil éclatant 
foule sse sur la piace des Ur- 

e-ci est bientôt comble et 

ébordent dans les 
places voisines. A 
toutes les fenêtres, à tous les bal- 
çons, sur les toits, on se presse. 
La tribune, que domine l'école des 
Beaux-Arts, est elle-même envahie 
et Mme de Gaulle et sa sœur, Mme 
Caillau, sont happées par la foule. 

Aucun chiffre valable ne peut être 
donné de l'assistance: 30.000 person- 
nes disent les uns, 40 à 50.000 di- 


midi. 


DES MILLIERS D’ OUVRIERS STÉPHAN OIS 
ont acclamé le premier résistant de France 


sent les autres Pour l'ensemble de 
j 100.000 spectateurs, esti- 

ment les organisateurs. 

Trois mille ouvriers étaient 


‘après-midi, lorsque le gé- 
it ia ruute pour rentrer à 


8 à 10.000 personnes 
allèrent encore écouter Jacques 
Soustelle et, l'état-major, REF. auj 

vdrome d'Hiver de Saint-Etienne. 


LE DISCOURS 


des caisses de “ machines ” 
bourrées... d’explosifs 


30 tonnes de poudre sont saisies par la police 


NEW-YORK, 5 janvier (par câble 
L ES quais de Jersey-City, au bord de l'Hudson. La nuit est très 


noire. Une sonnerie de téléphone, derrière une pile de caisses 
en instance d'embarquement sur le cargo « Executor », retentit. 
Une voix lointaine demande : 

« Allo, Moe, du nouveau, ce soir ? » 

jn homme répond « non », et raccroche, 
isses déjà ont disparu dans 
S Executor » 


Le rapide 
Marseille - Bordeaux 


déraille 
DES BLESSES 


tin vers 5 h. 30, à 400 mètres de la 
gare de Malause, située à 7 kilomètres 
de Moissac 

Le convoi roulait à une vitesse de 
90 kiiomètres à l'heure lorsque, par 
de la rupture d’un essieu, deux 
Wagons de queue se couchèrent sur 

On sigral. quelques blessés légère- 
ment atieinis. 

Le ballast a été arraché sur une 
centaine de mètres. 


Une douzième caisse vient de q 
ter le quai. Et tout d'un cou 

élingue casse, La caisse s'abat 
pont du cargo, tout près de la trappe 
guverie, de la cale. Elle n'atteint 


Vite. un charpentier pour reciouer les 
planches disjointes. 
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| FOURRURES NORD 


15-17 Rue LAFAYETTE » 


MÉTRO: GARE DU NOR 


MARIGNAN 
MARIVAUX 


n And Di 


. est 9 h. 6 lorsque le spécial 10.436 entre dans la 
petite gare frontière de Buchs. Une centaine de 
spectateurs silencieux regardent ce train-fantôme 
qu'ils ont attendu toute la nuit et qui emporte vers 

l'exil l'ex-roi Michel de Roumanie. 


ènes poignantes 


oi Mic 
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ACHETEZ 


MANTEAUX 4'ASTRAKAN, SKUNGS 
OPOSSUM, MARMOTTE, RENARD 
VISON Erc 


MANTEAUX SKUNGS 


ASTRAKAN pone peou. sop. M0. DOG 
MANTEAUX RENARD, CHACAL 23.000 
„14900 
MANTEAUX COLUMBIA . munne 8.300 


MANTEAUX LONGS POILS divers. 7490 


MANTEAUX YEMEN, plene pe 


PARIS (PRÈS GARE DU NORD.) 
POISSON AUTOBUSS 26-3243-46 
TORUSSE 


1E 


rge 


du Dragon volant 


UN ROMAN DE JOHN SHERIDAN LE FANU traduit de I anglais par Michel ARNAUD 
CHAPITRE V 


Un dîner à la belle étoile. 


l'auberge. Une accalmie s'était produite. La cour 


A U bout de quelque temps, je rentrai dans la cour de 


n'était plus l'endroit bruyant qu'elle était une ou deux 


heures plus tôt, elle était main- 
tenant silencieuse et vide. Cette 
solitude me fut plutôt agréa- 
ble. Sans personne pour me gê- 
ner, je me dirigeai, éclairé par 
le lune, vers la voiture de a dame de 
mes pensées, Je m'attardal, je tour- 
nai autour de cette voiture ; j'étais 
aussi idiot et sentimental que peuvent 
l'être de très jeunes hommes ma 
situation. 

Les sores étaient baissés, les, por- 
tes probablemen: à 
vive clarté de la h 5 


fermées à 
lune faisait se dé. 
tacher avoc netteté chaque chose et 
prodetalt sur Je pavé de cour l'om 
noire et précise des roues, des 
traits, drs ressorts. J'étais debout 


était rauque et forte et me fit presque 
sursauter, Me tournant, je reconnus 
l'officier dont le grand visage påle 
it à moitié effrayé dans la cour 
de l'auberge. Il s'essuya furieusement 
la bouche, avala une grande gorgée 
de mâcon, et reprit 
— Pas une seule ! Courage mis à 
part, et par tous les anges de la mort, 
Je serais capable de combattre tout 
nu un lion, et de lui faire avaler ses 
-dents avec mon poing. et de le fusti- 
ger à mort avec sa propre queue | 
> Mis à part, dis-je, tous ces attri- 
buts qu'il m'est donné de posséder, 
et je vaux six hommes sur n'importe 
quel champ de bataille, grâce à cette 
seule faculté de cicatrisation, on peut 
me déchirer, me transpercer, me me! 
tre en pièces à coups de boulets de 
canon. la nature me remet en parfait 
état le temps qu'il faudrait à votre 
tailleur pour stopper une vieille veste. 


RÉSUMÉ *— 

1815. Napoléon est vaincu, Les 
Ailiés oceupent la France. Un jeu- 
me gentleman -anglais Mr. Be 
kett effectue en France un voyage 
d'agrément. Sur la route de 
Bruxelles à Paris il rencontre un 
équipage accidenté auquel il vient 
en aide. Les occupants de la voi- 
ture sont une mystérieuse jeune 
femme voilée et un vieux mon- 
sieur à perrique noire... Poussé 
par la curiosité, Mr Beckett les 
rejoint à I « Auberge de la Belle 
Etoile », mais ne parvient pas à 
découvrir leurs noms et qualités. 
Et voici que l'amour nait dans le 
cœur du Jeune homme... Au cours 
d'une promenade au clair de lune, 
à la recherche de la mystérieuse 
jeune femme, sur le perron de 
Pauberge, il fait la connaissance 
du marquis d'Hermonville qui lui 
remet une lettre destinée... à un 
homonyme. Mais cu mot 
sard lui avait-il donné un ami en 
la personne de M. Droqville (c'est 
le nom sous lequel se dissimule 
le marquis)... 


Le marquis avait fermé les yeux 
et pris un air à la fois résigné et 
dégoûté durant toute cette scène 

— Garçon, dit brusquement l'off- 
cier, parlant pour la première fois à 
voix basse, au serveur, par-dessus le 
dossier de sa chaise. Garçon. qui est 
arrivé dans cette voiture, jaune foncé 
et noire et qui est au milieu de la 
cour, et qui a des armes et des tenants 
gravés sur ses portières, des armes où 
fl y a une cigogne rouge, aussi rouge 
que mes revers ? 
aile Serveur fut incapable de le lui 

re 

L'œil de l'excentrique officier, le- 
quel était soudain devenu sombre et 
grave et semblait avoir abandonné 
aux autres dineurs le soin d'alimenter 


par-dessus 
Tus et forte dit soudain : Parbleu | messieurs, si vous me voyiez Ja conversation générale, se posa 
— Une cigogne rouge... bravo ! La Nu, Vous ririez ! Regardez ma main : comme par accident, $ 


L yi sur mol mais ce n’était pas! NT: 
cicogne est un oiseau de proie ; eïle Un coup de sabre en trave ge Ag vor e N s , > > J'IRAI CRACHER | 
est vigilante, rapace et attrape les Pi jusqu'à l'os, reçu pour sauver sieur, me dit-il. Ne vous ai-je pag vu . A P I 
soon Roue. | paiement. Fous ma tie, et raccommodé avec iois en train ARR p ag e Bae pour un film ujou rd h uli, aris vous off Cess SUR VOS TOMBES n 


jours plus voiture au moment même ou, ce soir, 


tard, je jouais à la balle avec un fen faisais autant ? Pouvea-vous Me 
retournant, je contemplai le général anglais, prisonnier à Madrid dire qui est arrivé dans cetie Soltur Le :]THEATRES |MUSIC-HALLS IE le Les 
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u'il ne réussisse pas. Ha | Ha ! Ha | sur da poitrine, et la pa  e ee pénvez-vous par] vainement quelques vi anus. | Marieny « Amphitryon,  — | Marignan Ae l een 
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s'écria le soldat, L'autre jour. à Li- resté une semi 
sauter, lorsque, nous croyant par- gny, où nous avons pulvérisé les an aine, il y a de cela un| une vingtaine de blessés 


faitement seuls, nous nous aper- Prussien en un million de milliards *% r A ques 
cevons brusquement que nos faits d'atomes, un éclat d'obus a atteint j'aie Cont Theiame le plus pâle quel fenir 


rrestations sont op 


Montp. Bay che. Aaaa Ur Mordi 6 janvier 
rare en. Studio Etoile Oundrille. Location et bu pv 
rte Reigche. Vivienne Un F reau . chaises 
Œuvre 2 Homard à l'aménic de 500 | n 


et gestes ont eu pour tér un une de mes jambes et m'a ouvert É anir. 500 fr 
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LA TRAGIQUE ODYSSÉE DES PRISONNIERS ALSACIENS 


“PAI ÉTÉ OUBLIÉ 


pendant 20 mois 
dans lOural...” 


Raymond Brunnert, métallo de 
Strasbourg, levé de force dans la 
Wehrmacht, a enfin retrouvé les siens) 


Un hôtel borgne 
une boutique 
transformée 
en blockhaus... 


…Six trafiquants de fausses 
cartes de pen anétés 


EPUIS 


ans les eaves de cet hôtel, on di 
gouvrit qusıro-vingts kilos de rornaros 
nt du massicotage 

m eir- 


ment 
ans, 24, r 
Chapelie, 


A JOSSELIN 
UN SECOND 
TRÉSOR 


aurait été découvert 
par un guérisseur 


Janvier (dépêche 
« Paris-presse »). — Ce n'est phis 
ün. mais à présent deux trésors. 
qui auraient été découverts à Jos- 
selin. Mais les enquêteurs se mon- 
trent prudents, et il est bien di 

ficile d'obtenir des renseignements | 
précis. 

ous avens déjà parlé du premier.| 
mais à présent ce ne sont plus des 
« napoléons >» que recélalent les 
murs croulant de la vieille maison. 

is des pièces d'or datant du 
siècle et elles vaudraient de 
5o à 300 millions suivant que l'on 
adopte une estimation officielle ou 
celle des trafiquants du précieux 
métal. 

C'est du moins ce que l'on chu- 
chote à Josselin où l'on s'est éton- 
né du brasque changement de vie 
du propriétaire de la vieille mai 
son. Celui-ci, d'ailleurs, a roya- 
lement déposé. il y a quelques 
jours. une pièce d'or sur l'autel de 
Notre-Dame du Roncier. 

Quant au second trésor, unique- 
ment composé de diamants et de 
pierres précieises, c'est un guéris- 
zeur de Plumelin qui, au moyen 
de sa baguette de sourcier, aurait 
mis la main dessus dans une ferme 
dépendante du vieux manoir de 
la Ville-Moysan 
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LA GREVE 
DES 
EST TÉRMINEE 
SEULE LA BARRE 
VOUS PROTEGERA 


CAMBRIOLEURS 
HERCULE| 


Etés 1944 - Seuls fobriconts| 
6, r. de Poitou. TUR. 


Ets R. F. 


Hor. 
Fammi. 


(De notre envoyé spécial 


c'est là qu'habite, avec ses parents, à l'extrême sud de Graffen- 
staden, Raymond Brunnert, l'un des trois Alsaciens rapatriés 

de Russie à la fin de la semaine dernière. 
Dans cette banlieue industrielle qui s'étire le long de la route de | 
lus de trois kilomètres, l'odyssée du jeune homme est, 
l'objet de toutes les conversations. | 


Una au toit pointu, entourée d'un minuscule jardin, 


Mulhouse sur 


depuis vs 
Après 39 mois de séparation. 
aymond Brunnert a retrouvé le: 

Son frère Georges, des cou 
sins, des amis sont là autour de 
iis parlent calmement, d'une 
voix mesurée, comme s'ils avaient 
peur de briser ce hgnheur auquel 
iis ont encore peine à croire. 


L’incorporation ou la 
mort 


Raymond est un garçon de taille 

moyenne, mince, aux cheveux chê- 
tain, Il est påle, amaigri. 
4 à Graffenstaden, le 31 mars 
1920, il était mécanicien à la 50o- 
ciété Alstcienne de constructions 
mécaniques. Jusqu'à In guerre, sa 
vie s'écoula paisiblement, et ie 9| 
Juin 1940, i) fut mobilisé. 

— Jaj d'abord été envoyé à Va 
lence, 

N parle lentement, comme, dans 
un rêve ; son esprit vagabonde en- 
core du côté de l'Oural. Georges. 
heureusement, vient à mon secours 
Après l'armistice, Raymond 
était revenu À ln fin de l'année, 
d'un camp de jeunesse. Il était re- | 
venu ici À Noël. Son existence | 
semblait reprendre alors son ryth-| 
me monotone. Mais l'occupant est 
là et l'Alsace est sous la botte | 
innert supportent „ie _Jous | 

Pour vaincre la rési- | 
mande redou- | 
ble de brutal Rayms 
est convoqué au conseil de révi- 
sion. H va être incorporé dans la | 
Wehrmacht. Il refuse. Et la feld- | 
gendarmerie vient le chercher. 

— "Comment résister pius long- 
temps ? me demande-t es pa- 
fenta risquaient d'être déportés 
ans un camp de concentration. 

Octobre 44 : le jeune métallo a| 
ga revêtir l'uniforme felgrau. 1 ert | 
en garnison à Heilbronn. Il y reste 
Quelques semaines, puis est envoyé 
s1 Danemark. et. en avril 45, en 
Tchécoslovaquie. | 

= Nous sommes arrivés en pleine 
débâcle | 

Ce souvenir lui arrache un faible 
sourire. | 

« Le colonel de notre régiment ne | 
voulait pas se rendre aux Russe 
Ñi essaya de se replier vers I 
pour atteindre lea lignes amêreai- | 
nes, Maja nous étions À pied, en | 
lambeaux, presque sans armes. » 


Sans nouvelles des siens| 


Raymond se tait maintenant. I ne} 
songe qu'à la tragique destinée de ces 
dizaines de milliers d'Alsaciens inco: 
porés de fo: dans les armées en- 
nemies et faits prisonniers par leurs 
libérateurs. 
été envoyé immédiatement 
à Solikamps, dans l'Oural. 

— Etiez-vous nombreux ? 

— J'étais le seul Alsacien. 

1l devait y rester vingt mois, iso- 
lé, « oublié », coupé littéralement du 
monde, seul Français aux veux des 
Allemands. 

— Etiez-vous en rapport avec les 
elvils russes ? 
— Il leur 

parler. 

— Mais pourquoi n'avez-vous pas 
été rapatrié plus tôt ? 


tance. 


était interdit de nous 


— Je n'avais pas, sur mot, de pa- 
piers prouvant que j'étais Français. 
Pendant tout ce temps. Raymond 


resta sans nouvelles des siens et au- 
cune des cartes qu'il écrivit ne par- 
vint en France. 

— Nous n'avons eu de ses nouvel- | 
les, me dit son frère, qu'au début de| 
1946, par un de ses camarades ra-| 
patriés. 

Et les mols passèrent. Froid : —40: 
travail : 10 à 12 heures par jour. Le| 
cafard et le reste. 

En février 1946 enfin. Raymond fut 
envoyé à Odessa, dans un centre de| 
rassemblement où se trouvaient des| 
prisonniers de toutes nationalités : 
Yougoslaves. Tchèques, Luxembour- | 
geois. Belges, Français. 

— J'y suis resté jusqu'à l'automne 


Vers la liberté 


Le 26 octobre ce fut, entin, le dé- 
part d'Odessa. Ils éiaient une ving-| 
faine : 6 Français, dont trois Alsa-| 
ciens et trois Lorrains, quelques Bel- | 
ges et Luxembourgeois et... deux Al- 
lemands qui s'étaient fait passer pour 
originaires de nos provinces de l'Est | 
L'un de ces derniers faussa, d'ailleurs. | 
compagnie aux gendarmes qui convo- | 
yaient le groupe, avant d'arriver à| 

Ce voyage dura plus de deux mois. 
Après une halte de plusieurs semai- | 
nes au camp de Marmarou-Sighet, en | 
Roumanie, les rapatriés en partirent | 
à la mi-octobre, pour Budapest | 
Vienne, Insbrück, Kehl ; enfin. la li- 


M. Michelet appelle 
les militants M.R.P. 
à la dissidence 


Des membres du groupe républi- 
gain poule, Indépendant, rmi 
uels MM. J.-P. Palewski, Miche- 
iet Gulllants Diieauns Lespès et plu- 
sieurs de Paris et de province, se sont 
réunis hier à Paris en vue de cons- | 
tituer une organisation nationale, pour | 
laquelle « il est fait appel en pre-| 
Mier lieu aux militants du MR. » 
Iis ont déclaré « s'associer à l'ac- 
tion du général de Gaulle » et per- 
mis l'adhésion au RPF. 


PLUS D'ONGLES CASSES 


agréer à VITALONG « La 


s spez émerveillée 
Demandez notice 
VITALONG, 
Soint Honoré. Poris 


Leberatoures qu 
beura 


RESULTATS SPORTIFS 


Tous jes dimancnes, à 19 h. 43, suf] 
les antennes de Radio Luxembourg. | 
Alex Viror, le reporter Sportif bien 
conna, andoncera et commentera Ies 


résultats de la 
maine Celle étui 
les 
les 
bons 
Fha 


journée et de ia se 
ion attendue de lous 
amis des sports est patronnée par 

hous Gallus, les délicieux Don- 
qui rafralchlssent et 


NUMERO 27 DE 


AE 


vient de paraitre 


SEX-APPEAL et CINEMA" 


parfument |} 


François CHARBONNIER.) 
STRASBOURG, 5 janvier. 


berté recouvrée. Pas pour tous, hélas! 

— Lorsque nous avons quitté Odes- 
sa, m'a dit Brunnert, il restait une 
dizaine d'Alsaciens au centre. Nous 
avons déjà prévenu leur famille : leur 
retour ne devrait pas tarder, mais il 
est possible que des isolés se trou- 
vent encore dans les camps de pri- 
sonniers. ll y en a tellement | 

J'ai quitté la maison des Brunnert 
plus ému que je ne voulais le paral- 
tre car, pour des milliers d'Alsacien- 
nes qui pleurent un être cher, le re- 
tour de Raymond et de ses deux ca 
marades de Hatten et de Geispols- 
heim fait renaître une lueur d'es- 
poir. Puisse-t-elle ne pas s'éteindre ! 


LA CRUE DES EAUX 
+ Seine: 2” 65 à 

Austerlitz | 
+ Doubs : en hausse 
+ Moselle: en décrue| 


La deuxième crue de la Moselle est | 
en régression, à Remiremont. La ri-| 
vière, au pont « Le Frieur » à Re- 
miremont, a atteint, samedi, le maxi- 
mum de sa deuxième crue avec 2 m. 
68 et est redescendue dans ia nuit 
à 2 mètres. 


A Paris, alors que la cote atteinte, 
samedi. au pont de la Tournelle, était 
de 2 m. 30. on signale. à 14 heures, 
une hauteur de 2 m. 65 à Austerlitz. 
On prévoit une nouvelle montée des 
eaux pour le 8 janvier, due aux crues 
enregistrées sur l'Yonne et la haute 
atteinte serait alors de 


| 


Depuis hier, le Doubs est en crue. | 
et l'on signale de Montbéliard que 1 
route Montbéliard-Besançon est cou- 
pée à Bavans. | 


LA C.G.T. DÉSIGNE 
LES REMPLACÇANTS 


des dissidents de « FO> 


M. Benoît Frachon: “En fin 1948, la C.G.T. 


comptera autant d’adhérents qu’en 1947” 


A première séance du Comité National de la C.G.T. s'est tenue | 
ce matin, salle Pierre.-Semard, 33, rue de la Grange-aux-Belles. | 
Les délibérations dureront deux jours. 
LOT À des représentants de l'organisation américaine 
C.LO. 
Après une courte allocution du président des débats, M. Drouard, 
des Cheminots. la est donnée à M. Benoit Frachon. 
Le secrétaire éral confédéral 


a déclaré tout d'abord: Quitter la C.G.T. pour rallier la 


— Notre mouvement syndical se 
trouve en présence de nouvelles et 
importantes tâches. Ce n'est pas la 
première fois qu'il en est ainsi, et 
nous avons l'expérience de scissions 
antérieures. Plus que jamais, les 
ouvriers comprennent qu'ils doivent 
maintenir leur unité au sein de la 
CGT. 

M. Frachon parle ensuite très lon- 
guement du récent mouvement de 
grève et il s'élève contre ceux qui pré- 
tendent qu'il eut des causes mysté- 
rieuses. 


— Seul le mécontentement de la 
classe ouvrière est à son origine, dit-il. 
L'orateur insiste sur la volonté des 
ouvriers d'obtenir une révision pério- 
dique et automatique de leurs salaires. 

M. Benoit Frachon traite ensuite 
des conditions dans lesquelles le co- 
mité central de grève a été amené à 
lancer l'ordre de du travail. 
Puis il se félicite des résultats obtenus 

— Il n'y aurait pas eu d'augmenta- 
tion de salaires si le mouvement de 
grève n'avait pas eu lieu... 

Parlant des récents décrets gouver- 
nementaux, l'orateur déclare qu'ils 
étaient moins mauvais qu'on ne le 
pensait. Les ouvriers les moins payés 
devant recevoir une augmentation de 
24 0/0, et la hiérarchie ne se trouvant 
aussi fortement qu'il 


pas comprimée 
était à redouter. 

Dans la sulte de sa séance, le co- 
mité national va devoir compléter la 
commission administrative et le bu- 
reau confédéral et désigner les rem- 
plaçants de MM. Léon Jouhaux, Bo- 
ihereau, Bouzanquet, ete... Il semble 
avoir prévu le remplacement des 
« dissidents » par des hommes qui 
appartiennent” à la même tendance 
que ceux-el, mais qui sont demeu- 
rés au sein de la C.G.T. 

— Nous maintiendrons l'unité, a 
terminé M. Frachon. et, à la fin de 
l'année, la C. G. T. comptera le même 
nombre d'adhérents qu'en 1947. 

A la reprise des travaux, un peu 
avant 15 y 
Tale du rapport de M. Frachon s'est 


‘engagée. 

Be nombreux secrétaires de fédéra- 
tions nationales et d'unions départe- 
mentales de syndicats se sont suc- 
cédés à la tribune. Ils condamnent la 
scission syndicale, 


La fédération des employés 
adhère à « Force ouvrière » 
L'importante fédération des syn- 


dicats des employés du commer 
et établissements financiers va| 


| Espionnage ? 


contrebandiers, est toujours 

M. Lucien, de son vrai nom Lucien 
Marelli, se faisait appeler aussi Lucien 
Basso. Cet Italien, qui parle partai- 
tement bien français, toujours revêtu 
forme de la S.NCF. à deux 
jaisait de fréquents voyages 
France et l'Italie, en se fai- 


entre 
sant passer pour un cheminot. 
À la gare de Nice, on le tenait pour 
un authentique travailleur du rail 
Mais ce travailleur-là disposait en 


ville de plusieurs « planques » On 
prétend qu'au cours d'une perquisi- 
tion, dans l'un de ses appartements. | 
on aurait découvert un stock d'armes 
et de munitions, ainsi que des explo- 


s. 
Marelli était-il affilié à une puis- 
sante organisation intemationale ? 
Quelles étaient ses occupations ? Tra- 
fie devises. de stupéfiants ou 
espiohnage ? Mystère. 
Quoi qu'il en soit, les questions 


risquent d'être pour longtemps sans 
réponse, car M. Lucien, qui a passé 
la frontière, ne 

doute pas pour 
enquéteurs. 


se dérangera sans 
le seul plaisir des 


Une conduite de gaz 
se rompt dans un 


immeuble de Lyon 


Un mort, quatre intoxiqués 
x 


LYON, 5 janvier (dépêche « Paris- 
presse »). — Une forte fuite de gaz 
était signalée, hier matin, dans un 
ir euble de la rue Condé, jetant la 
panique parmi les locataires. 

Quand les sauveteurs intervinrent, 
tir- Truffy, 72 ans, avait déjà suc- 
embé et quatre autres locataires 
étaient dans un état grave, mais leurs 
jours ne sont pas en danger. 

La rupture de la conduite aurait été 
provoquée par v court-circuit sur- 
venu dans une ligne électrique voi- 
sine, qui aurait eu pour conséquence 

faire fondre une partie de la tuyau- 
terie de plomb. 


LE GENERAL GUILLAUDOT, in- 
culpé dans l'affaire du plan bleu 
mis en liberté provisoire a été trans 
féré de l'infirmerie spéciale de Fres- 
nes à son domicile. Son état est tou- 
jours sérieux. 


MICHEL 
PAIE PLUS CHER 
BRILLANTS anoenterie, sie. | 
6, Place MADELEINE, 
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très beaux. 2 pièces, et Studios 
à vendre dans IMM. NEUF 
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SOCIETE REGIONALE FONCIERE 


Trafic de devises ? 


Le mystérieux “M. Lucien” 


qui dans la nuit de Noël tira sur Lyliane 


Viva ferait partie dun gang international 


NICE, 5 janvier (dépêche « Paris-preme >). 
À personnalité de M. Lucien, qui, dons la nuit de Noël .tira sur 
L Vive, garde son mystère. Le drame, qui se déroula à 
mètres de la frontière italienne, di 
explicable. 


20. avenue Franklin-Roosevelt 


28 pages... 35 francs 


PARIS - ELY, : 78-13 


s un sentier de 


30 tonnes 
d'explosifs 
à New-York 


(Suite de la première page) 


Mais deux surveillants des quais ont 
entendu le bruit. Ils s'approchent pour| 
re rendre compte des dégâts, Bah 
l'accident est banal. Le charpentier v 
réparer la Caisse et tout sera dit... 

Pas si vite! Un des policiers a jeté 
un coup d'œil curieux entre les plan- 
ches. Il a aperçu une petite bolte mé- 
tallique qui luit sous le rayon de sa 
lampe électrique, Et le policier dé- 
chiffre ces lettres étonnantes : « TTT. 
NNN. TTT. UUU. SSS. ARMY ». 

Ce sont les initiales réglementaires 
par lesquell rmée américaine dé- 
signe ses caisses d'explosif T.N.T, 


Qui parle ? 


L'alerte est donnée. Des sirènes hur- 
lent. Les préposés à l'embarquement 
s'enfuient, Du renfort arrive pour les 
policiers, qui explorent une à une les 
caisses. Elles révèlent des armes, d 
munitions, des téléphones de campa 
gne, des postes de radio, des détec- 
teurs de mines et même un outillage 
pour monter un petit arsenal, 

Du seul explosif T.N.T., l' « Exéeu- 
tor » allait emporter au moins trente 
tonnes : de quoi faire sauter six villes 
comme Jersey-City ou toutes les po- 
puiations de Palestine, Juifs comme 

Tabes. 


Or, l'exportation des armes et des 
munitions vers la Pı 
dite depuis que l'O.N. 
cision de partai 
Sur le Quel, le téléphone sonne tou: 
o Les policiers t : « Qui 
?» A l'autre bout du fil, le mys- 
Férieux ‘interlocuteur raceroche, 
L'enquête, rapidement menée, ne 
permet d'établir ni qui est l'expédi- 
teur de cette cargaison, ni qui a fa- 
briqué ces armes, ni qui e volé Jej 
T. dans les entrepôts de l'armée| 
américaine, 


Tout le trafie dans le port de Jersey- 


City est arrété par crainte d'une catas- 
trophe. 


SITUATION LUCRATIVE 


et indépendante assurée par les 
cours de 

SOINS ESTHETIQUES COMPLETS 

donnés par des spécialistes diplo- 


més et sous conjrôle médieal 
Manucurie, traitement du cuir 
chevelu 
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27, r. St-Andre-des-Arts, Paris- 
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PARIS 


nouvelle organisation nationale | 
constituée par « Force ouvrière >. | 


Les syndicats de l'Eure 


quittent la C.G.T. | 
Evreux, & janvier. — La com- 
mission administrative de l'Union | 


départementale des syndicats ou- 
vriers confédérés de l'Eure a 240p- | 
par 13 voix contre 3 et 2 abs- 
tions, sur 18 votants, une mo- 
tion décidant d'adhérer à « Force 
ouvrière » Le secrétaire de la fé- 
ération postale, membre de l 
commission administrative, a do: 
né également son adhésion 


MICHEL 


(Suite de la première page) 

Le chien favori de Michel, Azo, 
n'a pu suivre son maltre ; malade, 
il a été laissé à Bucarest, avec 
quelques serviteurs qui doivent en- 
tretenir le château royal 

— lis dresseront un inventaire et 
laisseront tout en place, pour que le 
roi puisse en disposer lors de son pro- 
chain séjour. 

Les formalités de douane s 
complissent. Il y a peu de bagages 
royaux, « pas plus que pour un 
week-end >», nous falt remarquer 
l'aide de camp. 

Le bruit court que Michel a été| 


obligé d'emprunter des francs suisses | 
à un journaliste américain, sous forme | 
Le gouver- | 
nement roumain aurait, en effet, laissé | 


de « travellers-chèques » 


partir l'ex-roi absolument démuni de 
devises étrangères. Nous ne pouvons 
Obtenir confirmation de ce détail. 

A 10 heures 10, le train démarre. | 
Nous courons le long des wagons. 

— Et la princesse Anne. crions- 
nous, viendra-t-elle à Lausanne ? 

— Je l'ignore ; personne ne le 
sait encore. 

Tout ce que l'on sait, c'est que, 
hier soir, le souverain aurait au- 
torisé un journaliste américain à 
téléphoner de sa part ce message 
< Je suis" en bonne santé, je vous 
téléphonerai demain de Suisse ». 

Les fonctionnaires qui ont s 
le train nous racontent le « passa- 
ge du rideau de fer », lorsque le 
convoi traversa le pont de l'Ems, 
gardé d'un côté par les soldats so- 
viétiques aux bonnets de fourrur 
de l'autre par les MP. en foulards| 
jaunes et en canadiennes 

À Salzbourg, à minu 
une scène, émouvante. 
onvoi aux rideaux toujours bais- 
sés une centaine de Roumains, tè- 
te nue sous la pluie, chantent 
l'hymne royal. On crut voir un ri- 
deau s'écarter. 


. se déroula 
Devant le 


ANNE DE BOURBON 
S'APPRETE A 
REJOINDRE MICHEL 


— La 


COPENHAGUE, 5_ janvier. 


De son 
mère de la princesse Anne, a fait la 
déclaration suivante : 

— La princesse Anne et moi serons 
prêtes à partir pour Lausanne dans 
un jour ou deux. Tous les préparatifs 
pour un mariage éventuel seront étu- 
diés en premier lieu. 

Les milieux informés donnent le 
mois de février comme vraisemblable 
pour le mariage princier. 


GIGANTESQUE 
INCENDIE AUX DOCKS 
DE SAIGON | 


SAIGON, 5 janvier. — Un incendie 
— qui semble dù à la malveillance — 
a éclaté, hier après-midi, aux docks| 
du port de Saigon, où sont entreposées| 
40.000 tonnes de caoutchouc. Deux 


lions de piastres ont été détruites. 
Use colonne de fumée de plus de 
mille mètres s'est élevée couvrant les| 
faubourgs de la ville sur plusieurs 
kilomètres. Tous les pompiers de la 
région et du port, ainsi que des élé- 
ments de l'armée et de la marine ont 
Er | à la lutte contre l'incendie 
qui té maitrisé au cours “3 ps 

(AFP. 


mille tonnes dune valeur de 9 mil- |végéiaies très pures a toujours ete 


DEUX CRIMES| Le 15 janvier, de Seyssel à la frontière 


commis à Lyon 


en moins de 24 heures! 
+ Des débris humains! 


dans un égout 
+ Un P.G. abattu 


LYON, 5 janvier  (dépéche Paris. 
presse). — En moins de 24 heures 
deux crimes ont été commis à Lyon 
et les enquêteurs n'ont relevé au- 
cun indice sérieux 

Des égoutiers entreprenaient le net- 
toyage de l'égout de la rue de la 
Vigilance. quand l'un d'eux ramena 
une main, un pied, une cuisse et 
d'autres débris 

L'identification s'annonce difficile. 
le « découpage » ayant été adroite- 
ment effectué ; les jambes gardaient 
encore des restés de bas ou de chaus- 
settes noirs marqués de la lettre À 

Le lendemain, des passants décou- 
vraient à Monplaisir, rue Nieuport, le 
corps d'un jeune homme de 20 ans 
environ démuni de papiers d'identité 
La victime portait à la poitrine deux 
graves blessures. Deux douilles de re- 
Volver étaient retrouvées à ses côtés 

Dans un camp de P.G. allemands à 
l'usine Paris-Rhône, l'appel fit cons- 
taier l'absence de Hans Roemer, 22 
ans. travailleur libre. Roemer passait 


pour avoir de rombreuses _ bonnes | 
il fréquentait dernièrement | 
. 19 ans, doni | 


fortunes ; 
la jeune Christiane M. 


le « fiancé » est soldat dans le corps | 
expéditionnaire d'Extrème-Orient. 


Les rêves de Mme Moi 
faisaient mal à la tête 


de ses voisins 


Lorsqu'elle se maria avec M 
Moi, Louise Thouret, aujourd'hui 
âgée di s, avait reçu 
prasiet dom un, drange 
plusieurs 
Fulière dot senvola en fumée. 

M. Moi avait initié sa femme 
gum délices des paradis artificiel- 

ce point que, mème après 
son divorce, Louise Thouret con- 
tinuait à vouloir faire des rêves 
d'or. Ceux-ei étaient le cauchemar 
des voisins, car l'intoxiquée me- 
nait gränd apare. Chaque fois, on 
était obligé de faire appel à poli- 
ce-secours, qui intervenait alors, 
2, boulevard Jean-Jaurès, à Cli- 
chy. à l'adresse de Louise. 

Hier, la brigade mondaine, pour 
enlever tout souci à ses collègues 
du commissariat, a arrêté l'oplo- 
mane à domicile. On a saisi, 
la salle de bains de l'héroïne et 
de l'oplum. 


ravitaillemen 


Œufs frais importés de 


Distribution de deux 
Hollande : Gits zious les con 
sommateurs contre le coupon n° 38 
de la feuille semestrielle. Les détail- 
lants doivent délivrer un reçu en 
vue de distribution ultérieure. Ces 
œufs frais munis d'une estampille 
rouge « Hollande » doivent être ven- 
dus 15 fr. 50 pièce au détail. (Les 
œufs conserves portent une estampille 


noire). 
1500 grammes en 
Bananes : King qu ticket 


S F de la feuille de denrées diverses 


z Une nouvelle dis- 

tribution est mise en 
vigueur pour les cartes « chauffage. 
cuisine » ainsi que pour les industriels 


et les services 
Les tickets de fro- 
Sachez que 112: tickets de tro- 
de décembre seront périmés le 9 jan- 
vier. 
Les agrumes sont désormais en 
vente libre, 


Quelques ondées suivies d'éclair- | 
gies. Vent nord-ouest T. | 
Température en baisse. | 


Comment préparer 
un bon casse-croûte 


« Quelle heure est-il ? Seulement 
|4 heures ! Dire que J'ai déja faim ! > 
— « Fais doncecomme moi : j'apporte 
[ares une bonne tartine de marga- 
rine que ma femme me prépare. Dis 
à la tienne d'en faire autant, 1u ver- 
ras : il n'y a pas plus nourrissant 
et puis c'est vraiment fameux ! » 
[Si vous n'avez pas encore goûté la 
nouvelle margarine sur du pain, faites- 
le vite. Cette simple émulsion d'huiles 


aliment naturel et sain, une des s 
ces d'énergie les plus abondantes que 
vous puissiez trouver. Voyez à présent 
comme elle est appétissante, avec sa 
belle couleur dorée, son arome deli- 
cat. Et quelle exquise saveur ! Elle est 
évidemment d'autant meilleure qu'elle 
est plus fraiche. Dégustez-la sur du 
pain au petit déjeuner ou à 4 heures. 
Vous serez emballé: c'est un vrai régal 


BOURSE DE PARIS (clôture) 5 janvier 
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LES RIVES DU RHONE 
zone interdite 


pendant la mise en eau 
du barrage de Génissiat 


LYO: mvier (dépêche : Paris-presse »). 

E 15 janvier prochain, sauf imprévu, la Compagnie Nationale du 
L Rhône recueillera les premiers fruits de plus de dix années d'ef- 
S forts ininterrompus, par la mise en eau du barrage de Génissiat, 
première étape de l'installation de l'usine hydroélectrique. 

Le pittoresque de la région y perdra, par la disparition des fameus 
ses pertes du Rhône, de Bellegarde, mais l'équipement électrique de la 
France y gagnera une centrale des plus modernes, qui enverra son 
énergie jusque dans la région parisienne. 


Cependant, une déception attend le 
publie qui pensait assister à l'opéra 
tion de mise en eau. comme à quel- 
que inauguration officielle 


Une opération délicate 


— I s'agit. nous a déclaré un in- 
ginieur de la Compagnie nationale du 
Rhône. d'une opération technique as- 
sez longue et délicate, pas plus spec- 
taculaire que celles qui se déroulent 
journellement sur le vaste chantier 

» Si la Compagnie. responsable de 
ce’ gigantesque travail, a consenti, au 
cours de ces deux dernières années, 
à recevoir le dimanche sur son chan- 
tier d'innombrables visiteurs, ebe a 
aujourd'hui le devoir d'avertir le pu- 
blie que, pendant toute la durée des 
opérations de mise en eau. l'accès du 
chantier des rives du Rhône. entre 
Seyssel et la frontière, sera interdit 
au public. 

» Outre la déception que risquer 
de leur apporter le déroulement 
manœuvres. les curieux qui s'appro- | 
cheraient de la retenue, courraient | 
des risques certains et en feraient cou- | 
rir aux techniciens responsables qui | 
auront, en ces circonstances. besoin | 
de tout leur sang-froid et devront] 
concentrer leur attention sur des tà- 
ches précises 

> Ainsi, l'opération aura lieu en la 


LE CARNAVAL 
DE NICE 


VOYAGES SPECIAUX 
A PRIX REDUITS 


Itineraire n° 7 jours 
— 12 jours 15.950 fr. 
— n°4: 8 jours 10.500 fr. 


Déport le ler février 


Itinéraire n° ? Jours 12.890 fr. 


í Départ le 2 fév 


Itinéraire n° 5 : 10 jours 13,400 fr. 


Déport le 7 février | 


Itinéraire ne 6:11) 90 fr. 


Déport le 8 février | 


linéraire n° 7 : 9 jours 12.160 fr. 


Egalement voyage entièrement au 
tocar de Paris à Paris : 16.600 fr, 


Départ les : 28 Janvier 
ter et 7 


février 


seule présence des techniciens. Il est 
possible que des ingénieurs étrangers 
tés, le 15 janvier, au rem 

pilssage du gigantesque réservoir long 
de plusieurs dizaines de kilomètres, 
rigoureuses 

la mise en 


lés. Du reste. 
eau du barrage n'est que la première 


hase de l'achèvement des travaux. 
Elle ne sera pas suivie Immédiate 
ment de la mise en marche des pre- 
miers groupes hydroélectriques. Cette 
mise en marche n'aura leu que plue 
nes après et n'aura, elle- 
n caractère provisoire, en 


même, qu' 
vue d'essais de durée indéterminée. 
Si bien qu'on ne prévoit pas l'inaue 
guration officielle avant le retour 
de la belle saison. Il s'agira, cette 


d'une véritable cérémonie publi- 
que. » 


DEUX EVADES 
SONT REPRIS DANS 


LA LOIRE 
LYON, 5 janvier (dépêche Peris- 
presse). — Quatre détenus de da pri- 


soa Saint-Paul 
cembre dernier. 

Deux ont été repris : Johannès 
Proriol et Raymond Millon. 


s'évadaient le 26 dé- 
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3. Paris-presse (d) 


“La Belle Meunière ” achevé 


| Marcel PAGNOL 


de retour à Paris 
songe à son “Premier Amour” 
qu'il va tourner au Canada 


SSISTE de deux aides ravissantes : Jacqueline Bouvier et Yvette 


découragerait le plus 

lond, il est ravi et, le nez 
que le pécheur pen- 
vier, il pique au ha- 
qu'il retire et exa- 


mon élève à Condorcet En même 
temps que Jean Rigaux. 
— Et ce départ pour le Canada ? 
— Très exact. Je partirai au mois 
d'avril. Et je tournerai.. là-bas, un 


ier Amour. À nous, les 


forêts immenses, les séquoias géants, 
les torrents couleur de bière, les 


une photographie de Fré- 


paperasses, 
déric. Entièrement nu, M. Pagnol ju- 
nior prend son bain et rit de toutes 
ses fossettes. 

Nous parlerons « cinéma » une au- 


Mox FAVALELLI. 


FRED 
ASTAIRE 


oavrirait 
prochainement 
un cours 
de danse 
à Paris 
Mais le fameux 
« tap dancer » 


viendra-t-il 
en personne ? 


h E 15 décembre 1947 a été 


inauguré à Cincinati le dou- 


b Fred Astaire. 


suivre salles seront ouverte: 
à Saint-Louis, Cleveland, Hou: 
ton et Dall: 


Le plus important de ces stu- 
dios de ar à l'heure actuelle, 


-vingt-cinq prof 
mille élèves. 


sais être insidieux et ne 


ł 


de travail dans mon mou- 
Je Loup. Tout s'est bien passé 
crois que l'on découvrira un 
nouveau Tino Rossi. Nous avons eu 
la visite d'Orson Welles. Quel type ! 
quel rôle il fit ses 
-au théâtre, alors qu'il jouait 
en Irlande dans une petite troupe ? 
mon Marius. Parfaite- 


je qu'il boive tant 1 sou- 


— Mais non, proteste Marcel Pa- 
gnol. Evidemment, le jour où tu l'as 
Yu un peu ému, il'avalt bu un seau 


bourgogne. 
— Vous avez dù souffrir du fa- 
ui dévasta la côte ? 
ous étions à l'abri 


Savez-vous dans 


meux ouragan 
dans notre vallon. Ce 


lui téléphone à Nice. 
« D'accord, me répond-il. 
signale que je viens de voir passer un 
voler sur mon balcon. 

lors ? » — 


ma français vendu à Truman 
leine Sologne dans un pami 
« Et alors, je précise 
que J'habite le deuxième étage et que 
à trois cents mètres de la 
mer. » Ça m'a collé un coup. 

— Quand verrons-nous La Belle 


— En mars. I 
nant, enregistrer la 
bert. C'est Tony Aubin qui 
l'orchestration. Ce bougre-là a été 


ble d'Hollywood 


us faut, mainte- 
usique de Schu- 


KIRA APPEL nous c 


POTINS ET RUMEURS 


Un troisième Al Jolson 


L y aura une suite à L'Histoire d'Al Jolson. 
‘Al Jolson chantera toujours en coulisses, 
mais, dans ce second film, ce ne sera plus 

Parks qui le personnifiera ; c'est à 
que l'on a fait appel. 

Si les Américains s'y retrouvent avec le vrai | 

Jolson, Larry Parks et Gene Kelly, ils seront | 


Télévision 


N vient de procéder à un essai de film télé- 
jeté sur un écran normal de salle 
t du match Joe Louis-Wal- 
d'une pièce de théâtre. Le 
match fut excellent, car, en rolson de la rapidité 
spectacle est par- 

ision. La scène de 


cott et d'une 


des mouvements, 
fait pour la télévi 
théâtre, par contre, fut 
et l'on évoquait la projection des pre 
miers films sonores ! 


Marlène tourne... 


JARLENE DIETRICH tourne actuel- 

lement Fi affairs, en compa- 
, qui revient au 
après une longue absence, et de 


On se souvient que Bill 
le metteur en scène du 
avait parlé de 


gnie de Jean A: Cet émerveillement juvénile, les 


Foreign affairs l'été 
dernier, lorsqu'il était de passage à 
Paris, avant de partir pour Berlin, où 
il réalisa — sans acteurs — les erté- 
rieurs de cette production. 


Economies 


UISE RAINER tourne Christ in 
concrete, qui devait être un fim 
en technicolor, mais, pour des raisons 
et surtout  d'économi 
seul le rêve de Luise Rainer sera en 


et deuxième 


Demandes d'emploi 50 fr| Offres d'emploi 2i 


En r'venant de la Revue... 


POLITIQUE 
et CINÉMA 


OUS donnons ailleurs le 
défilé anisé “hier 


sur les boulevards 
t des Techniciens du film. 
encore tenir des meetings pro-| Théâtre 
fessionnels quand on veut alerter les pouvoirs publics 
que de descendre dans la rue car en ce beau dimanche 
susolellé, qui aurait, pris au sérieux ces promeneurs qui 
scandsient sur lair jons « Cinéma français » ? a 
Nous avons, samedi dernier, souli 7] A CR ce 
la crise dont souffre l'industrie du 
f 'un seul parti politique... et la mani- 
t organisée par des professionnels, 
la plupart étaient des militants d'ex-| dière, dans K.W. 
da HN re À la 
pièce de Jacques 
titres à l'encre verte. M. Robert Deloche, maire de Join-| Deval, que l'on 
ville-le-Pont avait écrit un article sur « j'agonie du ciné-| répète actuel- 
Léon Blum » et Made- lement. La créa- 
let d'une violence inguie 


enti 


ON DIT 
QUE... 


compte rendu du 


dans ces colonnes 


mais notre cinéma | liPPe et de Roger 
Tréville, au théé- 
tre de la Micho- 


« Nous avons alerté tous les partis politiques] vre est firée au 


tous reconnaissants ». 
Très sincèrement, 

que les “artistes de devraient 

mêler la politique au cinéma et il 

nous est également permis de dire 


devraient pas 


publie qui se pressait hier 

sur les boulevards était 

surtout là pour voir les 

Vedettes... et non pas pour 
ter contre les accords 
-Byrnes ! 

S'il est parfaitement 
normal de voir défiler des 
ouvriers, des électriciens, 
des tapissiers, des mop- 
ieurs, des techniciens q 
tous souffrent du chômage 
dans nos studios, m'est- 
pas gênant de voir parmi 
eux "des étoiles qui tra- 
vaillent régulièrement... gt 
X des cachets souvent tris 
élevés ! 


Oublions ce défilé à pel- 
ne spectaculaire et pen- 
chons-nous maintenant sur 
le grave problème du ci- 
néma français qui ne sau- 
yait être résolu entre ls 
Madeleine et la Répu- 
blique... 


Marcel IDZKOWSKI. 


mais je dois dire que. seul, le Parti communiste frança: : 
s'est battu pour la défense de notre si PL eo 
cinéma et que nous lui en sommes 


zième des cours de danse 


Dans les deux mois qui vont| GIGLI, à sa descente de train. 


GIGLI 


ne lâche pas 
sa 22° valise 


New-York. On y| 


décidé de créer | 
des cours de 
dans le 


de l'élimination brutale... 
Strasbourg. 


t-Etienne. Sète 


ne boiront pas à la “Coupe” 


mi) 


LE « S » PERD EN COUPE. — Strasbourg, Sète, Saint-Etienne éliminés 
Sochaux, le Stade Français accrochés. Seul des noms commençant par 
Saint-Chamond a gagné. 


sur Juvisy. de Gueugnon sur Aix-en-Provence et de Béthune sur Bully. 

@ ALES-NICE promettait de donner lieu à une explication sévère. Il en 
fut ainsi, et les deux clubs devront rejouer jeudi pour tenter de se départager. 
Ainsi que Sochaux et le Red Star renvoyés dos à dos après une partie très 
égale, qui a confirmé le redressement du onze audonien. 


LA MEILLEURE PERFORMANCE 


© C'EST SANS DOUTE Nantes qui, après Lens, a réalisé la meilleure 
rformance de la journée. Mais il convient de féliciter en bloc l'équipe de 
nnes pour la vaillance exemplaire avec laquelle elle a lutté contre Roubaix 
© CANNES n'a pas fait d'étincelles devant Cholet, pas plus que le CA. 
Paris devant Alençon et Angers contre Roche-la-Molière. Mais ne s'agit-il pas, 
en Coupe. de se qualifier pour le tour suivant | 
© LES VAINQUEURS DES 32es DE FINALE attendent le tirage au sort car 
certains gagnants de samedi et d'hier paraissent être de faciles victimes. Mais 
le sort est parfois enchn à la plaisanterie 


@ AU BILAN des matches joués samedi et hier figure, 
en effet, l'élimination ge Saint-Etienne par Lens celle de 
Sirasvourg par Montpellier et la mise en échec du Stade 

ngais par Nantes et de Metz par Douai ! 
© MAIS IL FAUT encore retenir que Reims, unique lea- 

vainere le Mans que par 


der de Division Natiénale, n' 
t vainqueur de Marseille. 


1 but à 0. et que Toulouse, 
dut se contenter de marque un seul petit but à la formation 
parisienne du P.U.C. 
© Si MARSEILLE, comme on s'y attendait, a éliminé 
Sète, si Lille a confortablement vaincu Sète, si le Racing 
Club Paris a disposé de Castres avec aisance. il faut retenir comme plus valeu- 
use la victoire de Saint-Chamond sur Merlebach. Saint-Chamond sera un 
méchant client pour le prochain tour. 
ROUEN, Nimes, Quimper. Bayeux, Versailles, le Thillot, les Girondins 
ont facilement gagné, mais sur des adversaires de très modeste qualité, Par 
contre il faut s'arrêter plus longuement sur les succès du C.A. Valenciennes 


Lucien GAMBLIN. 


bourg ‘{7-1) 


pi 
(1-0) ; bat Angoulême (2 
après prolongation : par des 

teurs : Toulouse P.UC. (1 


| bat Roche-1 
| Paris bat Alençon (2-1) 


bat Castres (7-2) ; Versailles 


is 


Saint-Quentin-Melun. 


Les faits saillants de la Coupe 


© LES SURPRISES: Lens bat 
St-Etienne (3-0, après prolonga- 
tion) ; Montpellier bat Stras- 


LES TENORS ACCROCHES : 
ros: Reims bat Le Mani 


ai $ 
Troyes bat Thaon (1-0): Angers 
jolière (2-1); C.A. 


© LES PLUS GROS SCORES 
Lille bat Montluçon (7-0) ; Racing 


Gallia Angoulême (7-2) ; Nimes bat 
Orange (6-1); Rouen bat Maza- 
met (6-1): Saint-Chamond bat 
s: en seconde | 
© LE BILAN. — En Nationale : 10 qualifiés. plus 3 possibles; en seeon 
m: 8 qualifiés, plus 3 possibles et 9 clubs amateurs. Il reste encore | 
ux matches à jouer: Amiens-Colmar, le 8 janvier, à Saint-Ouen, et 


ebach (5.0); Le hillot bat 
A ; Quimper bat Bar- 
yi; Marseille bat Sèie 


ESULTATS NORMAUX : 
Rae Cholet (3-0): Le Ha- | 
eme (A): Geus 
CA ES apres prolon- 
E Bethune bat Bar (3 
Estes prolongation) ; Bayeux ba 
idene (40i: Dieppe bat Choisy 
Are valenciennes bat. Juvisy 
(ELI) : Girondins Bat Stade Borde- 
Rri 
5 LES MATCHES A REJOUER : 
Roubaix et Rennes (1-1); Sochaux 
D Red Siar d-t); Stade et 
fes tire Mets ét Douai € 
Nice et Aes (1) 


Comment se sont comportés 


les clubs parisiens 


STRASBOURG (appréciations de 
notre envoyé spécial Victor Denis) 
— Le Red Star s'est surpassé, dé- 


INGT E TUNE valises, trois se- 
accompagnateur 
Lorsque le tout 


premiers | 
seront inau-| 
gurés, au cours 
gare du Nord, 
on vit apparaitre, engoncé 
dans un pardessus clair et coiffé d'un 
chapeau à large bord. le célèbre té- 
italien Benjamino Gigli 
dans sa main gauche 
contenant ses partitions ! 
Gigli signa quelques cartes de vi 


un excellent 
d'une pointe d'accent italien, répon- 
dit Aux questions des journaliste: 

k Claude Génial y, Mon, dernier voyage à Paris. dit- 
sera la partenaire au Palais des 
Sports. J'arrive de Londres où j'ai 
donné 20 concerts. 
en Belgique. Après, l'Italie et l'Amé- 
rique du Sud... J'aime beaucoup Pa 
ris. En 1932 et 33, j'ai souvent chanté 
à l'Opéra-Comique. 

Tous les voyageurs sont partis lors- 
que Gigli termine sa conférence de 
presse impromptue. Et le ténor passa 

de ses secrétaires 
et des nombreux porteurs mobilisé: 
pour prendre en eharge 


tion de cette œu- 


Jules; le fermier (Bourvil) et sa 


ANÈ ses souvenirs, Jeon Cocteau parle de l'état de trance dans lequel 


ige qu’ 
préférence chez les mil 


les auteurs ont mobilisé un hélicoptère, un sous-marin de poche, fait _déro 
bourrée de pirates chinois et engagé une troupe complète de sirénes. Ce qui ne signifie pos 
Sur ce thème éprouvé, Serge Veber o écrit un livret rop ide, alerte et qui fournirait à Shéhérazode un conte pour lo mille 
Jea! ts sur lesquels Bruno Coquetrix à mis une musique sans prétention. 

magistrale esqueli qui a su animer ce spectacle de sa verve. 
le célèbre. Nous aurons, 


S'ad, 1011 h 


Jacques Vital a troussé de vifs cou 
Et l'on reconnait dans la mise en scène 

Nous avions déjà, avec Antoine 
Bourvil. Sa puissance comique est indéniet 
déchaine les rires ovant même d'avoir prononcé un mot. Julie, c'est Lysione Rey, 
Hindous que la Normondie produit des fruits d'une beauté et d'une soveur dignes des 
forment un couple houtement burlesque. 
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dem. empiot ms 


Situat importante 
acuit, 


Four coumplet organisation Paris 


DESSINATEURS 


pres. 


alu 


hat. Met, exig. SÙ, 


TOURNEURS *;, 


fai 


ir, 


bå Haussmann 


ar 


20 nt une firme puissamm 


métier mér 


terraniere, 
Fiortal, "PARIS 


tout enfant, lorsqu'il pénétrait ou 
Chôtelat. Devant le rideau, porcouru par une sorte de frémissement, le plncher s'omnait de ces « huit » que dessinent 
les balayeurs et qui évoquaient par avance les bank notes bron 
spectateurs ai le squels sommeille toujours un moteur de contes de fées, le ressen- 

En effet, « Le Maharodiah » obéit 
u public le tour du monde. Autrefois, 
des reporters. Aujourd'hui, il êst un 


que Bourvil soit orroché à sen terreau nat ol et projeté jusqu'ou 


por Philéos Fogg. 


à la règle d'or de cet étoblis- 

le globe-trotter se recrutait de 
imple volet de ferme 

sero offublé d'un 

mener à bien cette entreprise, 

rernotional, orroisonré une jenque 
tout finit en queue die poisson. 


ler un express i 


pleine” d'entrai 
jardins _orientoux. 


rue Etienne, | Rech 
sé CI 

| sin. 
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STE FERODO 
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Pas de Six-jours mais Milan-San-Remo 


nous a confié 
Van STEENBERGEN 


: le kilomètre 

un des meilleurs temps 

réussis à ‘Grenelle, qui est aussi le 
à la poursuite 

km. 330, i) a 

réglé le sort de Peters et de Van 


Pour une fois où 


le champion 


monde pouvait ga- 
gner un omnium, la 


toire à Rik 
Steenberger. 
Mais pour 


Coppi est le vain- 
queur moral de 
ce critérium inter- 
national d'hiver, 
a gagné les deu: 


Le XV des Wallabies 
qui jouera dimanche 
à Colombes 


— Voici la forma- 
| tion’du quinze des Wallabies qui 

jouera dimanche prochain contre 
| l'équipe de France au stade de 


LONDRES. 


Colombes : 


Arrière : B. Pi 


| A. Tonkin, I 
| Macbride 
ery  (0.). 


avants : C. Windon, A, Buchan, D. | 
Keller, G. Kouke. 
Shehadie, K. Kearny (tal) et E 


Iweedal. 


au cours duquel il 


manches les plus Une seconde victoire 


et Blanchet étaient dans 
un très mauvais jour: 
dans une forme moyenne. 
Le jeune Belge (23 ans), 


ma deuxième victoire 
dans cette épreuve, J'avais déjà 


tours de Coppi pour réaliser 
1 6” 4/5 sur le kilomètre : 16” 1/5, 
16", 17° 1/5, 17" 2/5 


triomphé en 1946, mais je dois re- 
connaitre que Copp! 


1 trois-quarts : j- 
Rte | st vraiment un 


Howel 


verons sur la route 

— A quelle occ: 
Pour Milan-San-Remo. 
les Six Jours d'Anvers, je me repo- 
serai deux jours et reprendrai l'en- 


LES WALLABIES 
ARRIVENT DEMAIN 


Dix jours de boxe | 


Mardi (Central), Bahri-Benatar. 

Jeudi (Wagram 

k ; Ben Abdaliah-Gualino. 
(Strasbourg), 


ndré 


Samedi (Caen), Omar le Noir- | 


Wanès. 


Dimanche (Lanery), Luis Fernan- 
et Bedi: 

(Wagram), championnat 

de France des lourds, Olek-Martin, 
rdi 18 (Central) 


LHAMBRA LE MAHARADJAH LE mess) 


Le doublé des 
Guadeloupéens 


Commettant de nombreuses irrégu- 
larités qui lui valurent deux avertis- 
sements, l'ex-champion de France des 


dez-Palaci 
Lundi 1 


mi-lourds tira, 


les ficeiles du métier pour paralys 


son adversaire. 


Corenthin secoua à plusieurs repri- 
ses son rugueux adversaire, mais sans 
toutefois pouvoir conclure. 
toire n'en est pas moins très nette, 

nous demandons à revoir Coren- 
dans de meilleures conditions. 


ma 
t 
D'autre part, 


`triote de Corenthin, a battu l'énergi- 
que Cieutat, par k.-0., au 6 round. — 


À. B. 


GÉRANTS 


GROSSE AFF. ALIM 
Caution : 200.000 


LUG, 359, 


Fausto COPPI à Casa 
à Oran et à Tunis 


commencera sa 
caine à Casablanc: 
cuit d'Oran le 28 février puis ensuite 
à Tunis, les 6 et 7 mars. 

I avait été sollicité pour courir 
A Alger les 6 et 7 mars mais par 
spite des grèves, I 
avec les organisateurs et fut enga- 
sé entre temps par Tunis. 

est possible que le champton 
italien passe par Alger mais peut- 
sans sy produire. 


tournée nord-afri- 
courra le cir- 


(Madison Square). 
ndberg- Joey Maxim. 
(Goteborg) 


AVEZ LU CE MATIN 


traînement sur la route pour aller 


en Italie. 


Pari 


alors ? 


— Non, financièrement ils ne sont 
pas intéressants pour moi et puls 


fai deux filles (19 et 5 mois), 


faut que je gagne de l'argent. Cette | 
année je tiens à faire une belle 


saison routière. En principe, je c 
rai en Belgique pour Bristol 


France, pour Mercier, et en Italie 
pour Olmo. A mon programme, J'ai 


en vue outre Milan-Sa 
Tour de Holland: 
Paris-Bruxelles 

peut-être Paris-Tou! 


rai 
Le récital Lemoine 


La première série du championnat 
d'hiver de demi-fond a permis à 
Henri Lemoine de nous offrir un 
récital. Jouant la grande vedette, 
Lemoine a fait des « ronds » devant 
le second rôle Minardi et les trois| 

et Clau- | 


rants Martino, Pronc 


tier. 


René MELLIX. 


Red Star - Sochaux 
le 15 à Paris 
Le Red Stor et Sochoux se sont mis 
d'accord pour rejouer leur match de 
| Coupe de France à Poris, le 15 janvier 
Les deux clubs ont saisi lo Commis 
sion de la Coupe, qui se Féunira cet 


ré que ce serait 


Les causes d’une défaite 


Un dirigeant stéphanois explique oin 


les couses de la défaite de son équir 
Défense : très faible. 


Avants : inoptes à construire 
À Cuissord : jamais à so ploc 
marqué : n'a guère servi à l'équipe 


Fernondez : s'offole trop vte; Ver- 


moy : surclossé ; Claustrot : très mé 
cre ; Firoud : hors de forme ; Law 
ponsable du 3° but, surcios 
ment por son vis-à-vis ; Call 
rogeux, mais responsoble de deux buts 

Finek, Alspeg : n'ont pos démérité 
contraire. 


s question des Six Jours à 


Après je ver- 


très bier 


fense très sûre et attaques alertes 
opérant par passes instantanées, 
dirigées droit au but, Volonté frois 
de de l'équipe résolue à forcer lẹ 
destin. Suivant les conseils de Jore 
dan, les avants du Red Star chan 
gèrent souvent de poste. Mais ce ne 
fat guère visible que pour Brun et 
Scotary 


Rentrée satisfaisante de Lozi 
auquel Piroui Inissa une grande li 
berté de mouvement. 
+ 

RENNES. — Le Stado Fi re | 
a déçu devant Nantes qui a 

un match nul tout à son honni 

La ligne d'attaque stadiste aved 
Hen Barek, Aston, Simonyi, Mae 
thiessen fut peu brillante et Gré- 
goire eat beaucoup de peine à 
contenir l'avant centre nantais Zyge 
mont, Une fois encore le $ ` 


déçu. La mécanique est mal ré- 
giéee, surtout en ce qui concerne 
l'attaque, car ln défense des blew 
et rouge n'a pas démérité. Ajous 
tons aussi qu'il manquait Hon at 
Stade, qui par ailleurs s'était vos 
lontairement privé de Nyers. 


MONTPELLIER. — Le Racing 
Chib de Paris a pris un net avane 
tage sur la jeune formation amas 

de Castres qui n'eut qu'une 
réaction momentanée après avoir 
été m 4 à 0. I y avait 
e de classe entra 

tions, et les Vaast, 
et s'en sont donnd 


Bongiorni, C 
à cœur jole. 


| Le Sud-Est est le mieux 
armé en « Coupe » 


© : :D-EST 5: Marseille, Cannes, 
| Montpellier, Nimes, Nice ou Alès. 
© NORD 4: Lille, Lens, Valene 
| ciennes et Béthune, plus 2 possi- 
| bles : Roubaix et Douai 
© NORMANDIE 4: Rouen, le Ha- 
vre, Dieppe et Bayeux 
o PA : Racing, C.A. Paris 
et Versailles, plus 2 possibles : Red 
Star et Stade Français. 
LORRA. 2: Nancy'et le 
lot, plus 1 possible: Metz 
2: Reims et Troyes. 
© í UEST 1 : Quimper. plus 2 pos- 
sibles: Rennes et Nantes 
| © BOURGO! FRANCHE- 


| COMTE 1: Geugnon, et 1 possi- 
2: Sochaux 


+ Girondins. 
-Chamond. 
Angers. 


(EL 
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de la COUPE de FRANÇE 
de championnat 
France de 
FRANCE-IRLANDE 
Les Kiwis À Perpignan 
Toulous 
Et voici les Wallal 
LES AFFAIRES 
BERGOUGNAN, BUSNEL ET VIGNAL 
LES ASTRES ONT PARLE! 
L'astrologue M. Arista, l'homme qui a 
prédit la mort du générol Leclerc, se 
penche sur l'avenir des 
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se presenter Oaz 

T, Ang.-Maquet nA 

Piste uigent aieea 
irritlC, impasse Hicois, 


DEGLANE-MARTINSON pour le titre 


Ce soir, au Palais des Sports. 
Paoli nous convie aı championnat 
d'Europe poids lourds. Le tenant, 
que le _challen 
t be 


Deglane, pas plu 
ker. Martinson, d'ailleurs, n's 
soin d'être présentés. Ce qu 
moins, c'est que le Danoli 


Borotra et Poulallion 
vainqueurs à Lisbonne 


— Au tournoi inter- 
national de tennis, Jean Borotra a 


LISBONNE. 


battu Henri Cochet par 6-3, 10-5. 
De son côté, l'Australien Jack Har- 
per a éliminé le Français Roger 


Abdessesam par 6-4 
En double, Bart 
(Espagne-France) ont batt 


sip-Pratadias (Espayne-Portugal) 


6-4, 6-4. 


1.400. 


fie incroyable, s'est préparé à ce 
choc avec un soin qui à été 
marqué 

Les rencontres Florent-Lamaro 
et Audersch-Grégory seront sul- 
vies aussi avec un gros intérêt 
Avec cela, les Espagnols Si 

un véritable ouragan 
yos fourniront, avec Rud 
chelet, des batailles peut-être en 
marge des règlements, mais qui ne 
manquront pas de couleur. 


— En raison du peu d'importance 
des chutes de neige, le Grand Prix de 
Mégève, qui devait avoir lieu en fin 
de semaine, a été supprimé 
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